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documents  qui  ont  servide  baseau  jugemenlporte  parM.  A.  DeCandolIe
elaieiit  au  raoins  ijicomplets  en  ce  qui  concerne  la  France.

M.  le  Secretaire  general  dit  qu'il  a  aussi  rencontre  le  Linaria

minor  en  France  dans  des  stations  tres  diverses  et  telles  que  les

a  enumerees  M.  Bazot,  dont  Tobservalion,  sur  ce  point  parliculier,

parait  legitime.  «  D'ailleurs,  ajoute  M.  Malinvaud,  il  est  evident

que  la  tres  large  diffusion  d'une  espece  dans  notre  pays  a  I'epoque

actuelle,  menneen  Tabsence  de  donneeshistoriques  (comparables  a

celles  qui  existent,  paf  exemple,  pour  VErigeron  canadense),  ne

peut  pas  toujours  ctre  invoquee  comme  un  argument  decisif  en

faveur  de  son  indigenat.  Comme  Ta  fort  bien  observe  I'illustre

auteur  cite  par  notre  confrere,  les  questions  relatives  a  la  patrie

originelle  des  especes,  aux  probabilitcs  et  a  Tepoque  de  leur

naturalisation  dans  des  contrees  plus  ou  moins  eloignees,  aux

causes  ou  agents  de  transport,  etc.,  sont  aujourd'hui  autant  de

problemes  souvent  insolubles  ou  du  moins  exigeant  de  labo-

rieuses  recherches  qui  aboutissent  rarement  k  des  conclusions

positives  (1).  »

NOTE  SUR  QUELQUES  PLANTES  D'ALGfiRIE,  DISTRIBUTES  AUTREFOIS  PAR
BOURGEAU,  KRALIK  et  COSSON,  C0NSERV£ES  DANS  L'HERBIER  DE  M.  P.
MARES;  par  JH.  J.-A.  BATTAMDIEB.

L*Herbier  de  TEcole  de  modecine  et  pharmacie  d'Alger  qu'organise
en  ce  moment  moii  ami  le  professeur  Trabut,  avec  Therbier  ClausoHj
rherbier  de  TExposilion  permanenle,  Therbier  Trabut,  les  planles  de
nos  voyages  communs  et  divers  exsiccatas,  vienl  de  s'enricliir  de  Ires
importantes  collections  donnees  a  M.  Trabut  par  notre  sympathique

coUegue  M.  le  D'  Paul  Mares.
Ces  collections  contiennenl  d'abord  pour  la  flore  generale  :  1**  divers

herbiers  de  M.  Mares,  a  savoir  :  herbier  des  Cevennes,  herbier  des
Pyrenees,  herbier  des  environs  de  Montpellier  avec  des  planles  de
Dunal,  herbier  des  environs  de  Paris  (Mares  et  Vigineix),  herbier  des

Alpes  Suisses,  etc.  ;

(1)  «  I]  est  rare  qu'on  puisse  avoir  des  preuves  positives  de  I'origine  etrangere
d*une  espece.  On  en  est  roduit  le  plus  souvent  a  des  conjectures  plus  ou  moins  Ion-
d
J
(A.  De  Candoilc,  Geographic  botanique  raisonnee,  p.  6i5.)

lees,  qu'il  faut  essayer  de  baser  le  plus  possible  sur  des  indices  de  quclque  valeur.
'en  distingue  de  trois  sortes  :  indices  bistoriques,  lini^uistiqucs  et  botaniques.  .  .  »
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2**  L'important  exsiccata  de  Fuel  el  Magne,  Flores  regionales  dc  la

France,  comprenant  quelques  plantes  d'Algerie;
3'  Les  plantes  reeoltees  en  Crimee  pendant  la  campagne  par  le

D'  de  Saint-Supery  el  determinees  par  M.  le  D'  Cosson  ;

A""  Les  plantes  de  Syrie  du  D*^  Blanche  ;
5**  Des  plantes  de  Terre-Neuve  reeoltees  par  M,  De  La  Pilaye;
Et  en  ce  qui  concerne  specialemenl  TAlgerie  :
Un  herbler  liabyle,  des  plantes  de  La  Mouzaia  et  du  sud  de  I'Al-

gerie  reeoltees  par  M,  P-  Mares;  quelques  paquels  de  MM.  Durando,

Gallerand,  etc.;
Tons  les  exsiccatas  algeriens  publics  par  Bourgeau  et  par  Kralik,

determines  par  M.  Cosson  ;
Des  doubles  de  toutes  les  recoltes  de  M.  Cosson  dans  ses  premiers

voyages;
Les  Plantce  Titnetanw  de  Kralik,  elc.

Les  plantes  de  MM.  Cosson,  Bourgeau,  Kralik  et  Mares  avaient  pour
nousune  importance  exceptioniielle.  C'etaitla,en  effet,  que  setrouvaient

les  types  des  especes  decouverles  dans  les  grandes  explorations  exdcu-

tees  de  1850  a  1860  et  trop  souvent  restees  inedites.  Nous  y  avons

trouve  de  beaux  ^chanlillons  de  nombreuses  rareles  :  Biscutella  fru-
tescens^  Kremeria  Cordylocarpus^  Morettia  canescens,  Vella  glabres-
censy  Moricandia  clavata,  Monsonia  nivea^  Lndovicia  Kremeriana^
Ammodaucus  leucotrichusy  Calotropis  procera,  etc.,  etc.

Le  Fagonia  frutescens  qui  ne  nous  etait  connu  que  de  nom  s'y  trou-
vait  en  beaux  exeniplaires  recoltes  par  Kralik.

J'y  ai  egalement  trouve  le  Trifolium  parviflorum  Ehrenberg,
signale  a  la  verite  dans  le  Catalogue  de  Munby,  mais  que  je  n'avais  pas
ose  admettre  sur  ce  seul  renseignement  dans  la  Flore  d'Algerie^  d'au-
tant  que  Munby  ne  mentionnait  pas  le  Tr.  nigrescens  Viv.,  commun

parlout.  M.  Cosson  avail  recolte  ce  Trefle  au  djebel  Ksel,  pres  de  Gery-

ville;  je  I'avais  moi  meme  regu  depuis  quelque  temps  de  Blidah.
M.  Cosson  avait  eu  plusieurs  fois  en  mains  la  plante  que  nous  venous

de  decrire,  M-  Trabut  et  moi,  sous  le  nom  de  Salsola  zygophylla.  Elle
avail  ete  recoltee  par  M.  Mares  a  Am  Touadjeur,  au  sud  de  Mecheria,  et
par  Bourgeau  dans  la  Dabia  Kahala,  au  sud  dc  Bogbar.  M.  Cosson  avait
rapporte  cette  planle,  sur  d'assez  mauvais  echanlillons  sees,  ^u  Salsola
oppositifolia  Desf.  {S.  longifolia  Forskall),  avec  lequel  elle  n'a  d^autre
rapport  que  d'  avoir  les  feuillesopposees.Cela  nous  a  explique  comment
un  des  plus  celebres  phytographes  d'Europe  avait  pudonner  cette  meme
determination  de  notre  plante  a  MM.  Barbey  et  Autran  de  Geneve.  II

avait  evidemmenl  compare  noire  plante  avec  les  exsiccatas  de  Bourgeau
et  Cosson.  Nous  cultivons  au  Jardin  botanique  de  I'Ecole  de  medecine
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les  Salsola  oppositifolia  et  zygophylla  en  nombreux  exemplaires,  et
il  serait,  je  crois,  difficile  de  trouvor  dans  un  meme  genre  deux  plantes
plus  differentes-  Tandis  que  Ic  Salsola  zygophylla  est  une  planle
couchee,  presque  gazonnante,  le  Salsola  oppositifolia  est  une  grande
broussaille  depassant  2  metres  de  haul;  landis  que  le  S.  zygophylla  a
ses  feuilles  cylindriques  obtuses,  mucronulees,  le  iS.  oppositifolia  a  les
sieunes  Iriquelres,  canaliculocs  en  dessus,  acuminees.  II  serait  oiseux
de  pousser  plus  loin  la  comparaison  de  planles  aussi  dissemhiables.  Les
affiniles  du  S^  zygophylla  nc  sont  nuUemcntavcc  le  S.  opposilifolia,
mais  bien  plulotavec  le  S.  Arbuscula  Pallas,  bien  que  cc  dernier  soit
a  feuilles  alternes.

Nous  cultivons  aussi  laplante  que  nous  avons  rapporlec  avec  doute  au
S.  spinescens  Moquin,  nc  connaissant  passuffisamtnent  cedernier.  Notre
plante  est,  dans  tons  les  cas,  nouvelle  pour  TAlgerie.

On  trouve  dans  les  plantes  de  Bonrgeau  deux  Cardunceliits  ;  Tun,  de
Teniet  el  Ilaad,  etiquele  C.  calvus  Mir.achivniis  breviter  papposis,  est
cxactcmcnt  le  Carthamm  pectinatusDcsL^  lei  qu'il  est  figure  dans  le
Flora  atlantica  et  tel  qu'ilcxiste  encore  dans  I'herbier  de  Desfonlaines.
A  celte  epoque  M.  Cosson  considerait  comme  C.  peclinatus  Dcsf.  le
Cardunceliits  ChouletlianmisVome],  ^hn[c  bien  difTerenle.  L'autre,  du

djebel  Kselj  pres  Geryvillej  etiquete  Cardunceliits  atractyloides  Coss.
DR.,  n'appartient  nullement  a  cette  espcce;  c'est  inon  C.  cespitosus.

Une  feuille  etiquetee  par  M.  Cosson  Trifolmm  sphwrocephalon  Dosf,
cornprend  deux  Trefles  differenls,  \eTr.  striatum  L.  et  le  Tr.  gemellum
Pourrct,  tous  les  deux  de  Garrouban.  Le  Tr.  sphwrocephalon  Desf.,

d'aprcs  Therbierde  Tauleur  et  la  plancbe  du  Flora  atlantica,  ne  scmble
pas  dilTerer  du  Tr.  Chcrleri.

Bourgeau  a  dislribne  de  Garrouban  le  veritable  Doronicam  rolundi-
folium  DesL,  sous  le  nom  de  BoUis  rolundifolia  Boiss.  et  Ucut.  consi-
dere  comme  svnonvme.

Le  Campanula  de  Leila  Magbnia  donne  sous  le  nom  dc  C.  dicho-
toma  Desf.,  avec  le  synonyme  C.  Kremeri  Boissier,  n'estpas  le  C.  Kre-
meri^  mais  le  vrai  C.  dicholoma.  M.  Cosson,  auteurde  celte  determina-
tion,  ne  semble  pas  avoir  bien  connuleC  Kremeri.  C'est  a  tort  qu'il  Fa
indique  en  Kabylie,  et,  dans  les  nombreux  specimens  de  son  berbier
etiquetcs  C.  Kremeri,  je  n'en  ai  vu  qu'un  scul  qui  appartint  reellcmcnt
a  cetle  curieuse  planle.  II  lui  avail  ete  envoye  par  Boissier.  Pour  moi
qui  ai  vu  le  C.  Kremeri  vivant  a  Nemours  et  a  Misergbin,  c'est  bien

une  especc  on,  si  Ton  veut^  une  sous-espece,  mais  dans  tous  les  cas  une
forme  fixee.  Celle  rare  plante  n'a  jamais  ele  Irouvee  en  debors  du  lit-
toral  oranais  el  du  Maroc.

Sousle  nom  de  Marrubium  Pseudo-Alyssiim  de  Noc,  j'ai  trouve  dans

T.  XXXIX. (SEANCKS)  i

Mo.  Bot.  Garden,

1894
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rherbier  Mares  deux  plantes.  L'une  d'elles,  recoltee  a  Ogla  Nadja  dans

le  Sudoranais  par  M.  Cosson,  esl  bieu  celle  que  j'ai  decrite  dans  la  Flore
de  FAlgerie.  Toutefois  Tirregularite  du  calice  n'est  pas  egalemenl  pro-
noiicee  dans  tous  les  ecbaiUillons.  L'autre,  recoltee  a  Leila  Maghnia  par

Bourgeau.  eslle  Marrubium  alyssoides  Pomel,  et,  autant  qu'ii  m'est  pos-

sible  d'en  juger  par  les  echantillons  que  j'ai  vus,  ce  sont  deux  especes
bien  distinctes.

D'autres  determinations  de  ces  precieux  exsiccalas  ont  deja  ete  revi-
sees  ailleurs,  je  n'en  parlerai  point,  me  bornant  a  ces  observations

inedites  qui  m'ont  paru  meriter  d'etre  signalees.
L'etude  sur  le  vif  des  plantes  culliveesau  Jardin  botanique  de  nos

ecoles  superieures  ra'a  permis  de  determiner  exactement  quelques  types
douteux  de  notre  Flore.

VAllittm  que  j'avais  rapporte  avec  doute  dans  la  Flore  d'  Alger  a
VA.  oleraceum  L.  est  en  realile  VA.  paniculatum  Bast.  Je  ne  puis

comprendre  pourquoi  tant  d'auteurs,  y  compris  Gay  (1)  qui  pourtant

insiste  sur  le  caractere  si  remarquable  de  Tandrocee,  ont  voulu  ratta-
cher  cette  plante  a  r^.  j)a//^W5.  Elle  ressemble  tout  a  fait,  au  moins

dans  nos  echantillons  algeriens,  a  VA.  oleraceum.  D*ailleurs  Jan,
Desmoulins  et  Noulet  Tont  deja  reuni  autrefois  a  cette  espece.  II  est
vrai  que  notre  plante  n'est  jamais  bulbillifere,  mais  elle  est  susceptible
de  le  devenir  quelquefois  puisqu'elle  est  representee  ainsi  dans  le

Phytographia  caiiariensis^  tab.  234,  Je  ne  vois  meme.  pour  le  sepa-

rer  deV  A.  oleraceum  y  que  le  caractere  de  Tandrocee  sonde  a  la  base
en  forme  de  cupule  dentee  ou  bidentee  entre  chaque  paire  d'etamines.
C'est  generalement  pres  des  lieux  habites  que  j'ai  vu  celte  plante
(Muslapha,  Marengo,  Miliana).

U  Artemisia  vulgaris  des  environs  de  Blidah  est  exactement  V  Arte-
misia  Verlotorum  de  Lamotte.

Le  Micromeria  des  grands  rochers  de  Tlemcen  que  j'ai  mentionne
dans  la  Flore  de  VAlgerie  comme  variete  villosissima  du  M.  debilis

Pomelj  seraitj  d'apres  M,  Pomel,  le  type  meme  qu'il  a  decrit.

M.  Poisson  fait  a  la  Societe  la  communication  suivante  :

(1)  J.  Gay,  Allii  species  oclo  plerumque  algerienses  {Ann.  se,  nat,,  serie  3,
vol.  VIII).
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